
Méditation Dimanche 28 février 2021 
 

Chers ami-e-s, Les cultes sont de nouveau célébrés, avec les mesures de prudence en vigueur. 
Certains d’entre vous ne pouvant pas rejoindre la communauté paroissiale, nous espérons garder 
avec vous le lien de la prière et de la parole par ces méditations hebdomadaires. 

L’équipe des ministres du Val-de-Ruz 
 

Lecture : 1 Jean 3, 1-2  

Voyez de quel grand amour le Père nous a fait don : 

nous sommes appelés enfants de Dieu ; et nous le sommes ! 

Voilà pourquoi le monde ne peut pas nous connaître : 

il n’a pas découvert Dieu. 

Mes bien-aimés, dès à présent nous sommes enfants de Dieu, 

mais ce que nous serons n’a pas encore été manifesté. 

Nous savons que, lorsqu’il paraîtra, nous lui serons semblables, puisque nous le verrons tel qu’il 

est. 

 
 
Méditation :  
 
Je vous partage un texte qui commence à dater, mais qui reste d’actualité dans nos réalités et qui 
m’interpelle par rapport à mon travail avec la jeunesse en particulier, mais pas seulement.  
Dieu n’a pas de petits-enfants, il n’a que des fils et des filles. 
 
« "Où sont les jeunes dans notre Église ?" Cette question n'est pas une rengaine. Elle naît d'une 
préoccupation sincère. 
Tout d'abord, parce que l'Église, comme tout organisme vivant, se soucie de son avenir, et où est 
l'avenir, sinon auprès des jeunes ? Or, pour préparer l'avenir, les orientations doivent se prendre 
bien à l'avance, et les corrections de trajectoire nécessaires doivent s'effectuer à temps. 
Ensuite, nous avons conscience que l'Église n'est vraiment une communauté selon la volonté de 
Jésus-Christ que si les différentes générations s'y rencontrent, y participent, ont quelque chose à 
donner et à recevoir les unes des autres, à tout âge. 
Enfin, chaque changement de génération implique aussi un changement de culture, de sensibilité 
religieuse et de réalité socio-économique. Il est alors urgent d'apprendre comment la Bonne 
Nouvelle de Jésus-Christ peut être annoncée dans un contexte qui change et face à des défis 
nouveaux, ceux auxquels les jeunes sont confrontés.  
Mais si notre désir de voir la jeunesse dans l'Église est vraiment sincère, alors nous tous devons 
être prêts à changer. Chaque génération doit être prête à reconnaître qu'elle ne possède pas, à elle 
seule, la vérité, que ses goûts ne sont pas les seuls valables, que ce n'est pas grâce à ses seuls 
mérites que l'Eglise existe et est vivante. Mais l'Église doit aussi porter une attention particulière à 
ceux qui sont rarement entendus et souvent sous-estimés, dont justement les enfants et les 
jeunes. 
Tous ensembles, souvenons-nous que nous n'avons pas acquis nos certitudes une fois pour 
toutes. La foi se vit en chemin, en suivant Jésus. De même, aucune génération ne peut 
transmettre la foi (et encore moins "sa foi") à la génération suivante. Elle ne peut que témoigner, 
avec sincérité et amour, de la source de la foi en Dieu, par le Saint-Esprit ; mais ensuite, c'est à 
chaque nouvelle génération de se l'approprier en particulier. 
Non, Dieu n'a pas de petits-enfants. Chacun de nous est directement fils ou fille de Dieu, et entre 
nous, nous sommes frères et sœurs, quel que soit notre âge. » 

(Bettina Cottin, Chemin Faisant, juin 2006) 

 
 



Prière : 
 
Le temps du carême un temps particulier dans l’année liturgique, mais peut être aussi pour nous 

dans nos circonstances vivons-nous un temps pour prendre le temps voici une prière qui nous 

encourage à prendre le temps. 

Je vais prendre le temps  
de laisser poser mon regard 
sur les choses de tous les jours  
et les voir autrement,  
celles que chaque matin, 
je croise sans les voir.  
Toutes les choses familières 
que je côtoie à longueur de jour,  
de mois, d’année…  
Je vais prendre le temps  
de voir l’étrangeté des arbres,  
ceux de mon jardin, ceux du parc voisin,  
qui le crépuscule venu bruissent de mystère…  
Je vais prendre le temps 
de poser mon regard  
sur les êtres que j’aime  
et de regarder autrement les miens,  
celles et ceux qui me sont les plus proches  
et que parfois je ne vois même plus, 
que je n’entends même plus,  
tant le souci de mes affaires, de mon travail,  
parasitent mon cœur et mon corps…  
Oui, je vais prendre le temps de les découvrir  
de me laisser surprendre 
encore et toujours par ceux que j’aime.  
Oui, je vais prendre le temps de te rencontrer aussi, 
toi mon Dieu,  
au-delà des mots, des formules et des habitudes.  
Oui, je vais aller à ta rencontre comme au désert  
et tu me surprendras, mon Dieu. 
Oui, je vais prendre le temps 
de te rencontrer autrement.  
Amen 
 

 
Bénédiction : 
 
Dieu te fait confiance, il a pour toi un amour infini, 

Que cette confiance te porte ... qu’elle soit pour toi encouragement à vivre pleinement. 

Dieu le Père, le Fils et le Saint-Esprit te bénit aujourd’hui et chaque jour de ta vie, jusque dans sa 
plénitude. 

Amen. 

 
 
Amen 

Esther Berger 
 


